Texte de présentation de l’observatoire

Le développement et l’utilisation d’indicateurs de performance de développement durable, mesurant les impacts économiques, environnementaux et sociaux au niveau de chaque site minier, de l’Etat et des entreprises minières est aujourd’hui indispensable pour: l’élaboration de politiques et d’actions sectorielles, l’identification et la maîtrise des risques, l’identification et la mise en œuvre d’actions de développement durable, la négociation entre les parties prenantes, l’amélioration des performances des exploitations minières, maximiser les bénéfices durables de cette activité. Pour répondre à ce besoin et en s’appuyant sur le travail de recherche du BRGM dans le domaine des Indicateurs de Développement Durable applicable à l’Industrie Minérale (indicateurs de développement durable) , le projet SiGAfrique propose depuis novembre 2004 aux pays participants d’élaborer ensemble un outil d’aide à la décision intitulé « Observatoire minier Africain» (OMA) et, pour cela, de développer un système d’indicateurs à intégrer dans sa base de données SigAfrique. En documentant et en analysant, à l’aide d’indicateurs fiables et de données factuelles, les relations complexes existant entre le développement minier et le développement durable d'un pays ou d’une région, l’OMA doit contribuer à la lutte contre la pauvreté sur le continent africain en utilisant le développement durable de ses ressources minérales.

L’élaboration de l’OMA et des indicateurs est coordonnée par le BRGM avec l’appui du CIFEG, du SEAMIC et de l’UEMOA. Elle se fait selon une méthode participative au sein d’un groupe de travail qui rassemble des experts/participants des 13 pays partenaires et observateurs du SIGAfrique : Angola, Burkina Faso, Ethiopie, Guinée, Kenya, Madagascar, Mali, Mauritanie, Mozambique, Niger, Ouganda, Sénégal, Tanzanie.

Les premiers ateliers d’une semaine ont réunis en novembre 2004 les experts d’Afrique de l’Ouest à l’UEMOA (Ouagadougou, Burkina Faso) et ceux d’Afrique de l’Est au SEAMIC (Dar el Salaam, Tanzanie) puis l’ensemble des participants en juin 2005 au CIFEG (Orléans, France,). Ils avaient pour objectifs de : 

· Mener une réflexion sur le développement durable et évaluer la place des ressources minérales et ses enjeux pour le continent africain;

· Se familiariser avec les principes d’élaboration d’indicateurs et les initiatives internationales sur les indicateurs de développement durable et notamment celle menées dans le secteur de l’industrie minérale;

· Définir et préciser le contour et les objectifs de ce nouvel outil d’aide à la décision que représente l’OMA en mettant en commun les différents retours d’expériences nationales;

· Travailler à l’élaboration d’indicateurs de développement durable applicables à l’industrie minérale en Afrique et utilisable dans le SIGAfrique et pour cela dresser une liste commune de données candidates ;

· Réfléchir aux moyens et aux échelles d’utilisation de la base SIGAfrique pour à la fois collecter et utiliser les informations nécessaires au fonctionnement de l’OMA.

Au terme de cette première étape, 81 variables de priorité 1 et 28 variables de priorité 2 réparties dans les domaines économie, social, environnement et gouvernance ont été sélectionnées. La disponibilité de ces variables est en cours d’évaluation aux échelles nationales avant d’aboutir à une sélection finale plus réduite. L’objectif de la prochaine étape en cours est de construire la base de donnée qui aura la double fonction d’accueillir les données collectées et de permettre l’élaboration d’indicateurs répondant aux besoins d’analyse de l’observatoire. 

Une présentation de ce projet et de ses premiers résultats a eu lieu lors du CAG21 à Maputo (Résumé Observatoire Maputo) et lors du SDIMI2007 à Milos (Présentation Milos ,  Résumé Milos)
